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Résumé 

La présente étude s’assigne comme objectif d’analyser les enjeux 

géopolitiques et stratégiques des conflits armés dans la sous-région des Grands 

Lacs africains. La sous-région des Grands Lacs africains (principalement la 

République démocratique du Congo, le Rwanda, le Burundi et l'Ouganda) est 

l'une des zones géopolitiques les plus sensibles d'Afrique. Ces types de conflits 

se poursuivent dans la sous-région en raison du fait que les questions d'identité, 

politiques, sécuritaires et économiques sont les principaux facteurs stratégiques 

de la région. 

Le conflit armé dans la sous-région des Grands Lacs africains n'est pas 

seulement lié aux tensions locales mais implique également des facteurs 

géopolitiques et stratégiques dans le contrôle des ressources et les rivalités 

régionales, la fragilité et la manipulation ethnique entre les parties et pas 

seulement les forces politiques locales1.  

Mots-clés : conflit armé, enjeux, géopolitique, géostratégique, Grands Lacs 

africains 

 

 
1 Jean-Bosco Muhemeri bcibone, « conflits armés dans la sous-région des grands-lacs africains »: une analyse 
géopolitique des enjeux et conséquences à l’est de la RD Congo (2010-2020), Generis Pulshing, 2023 p .42 
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Abstact 

This study aims to analyze the geopolitical and strategic stakes of armed 

conflicts in the African Great Lakes sub-region. The African Great Lakes sub-

region (mainly the Democratic Republic of the Congo, Rwanda, Burundi, and 

Uganda) is one of the most sensitive geopolitical areas in Africa. These conflicts 

continue to persist in the sub-region because issues related to identity, politics, 

security, and economics constitute the main strategic factors shaping the region. 

Armed conflict in the African Great Lakes sub-region is not only linked to local 

tensions but also involves geopolitical and strategic factors associated with the 

control of natural resources and regional rivalries, as well as state fragility and 

ethnic manipulation among the parties involved, and not merely local political 

forces. 

Keywords: armed conflict, stakes, geopolitics, geostrategy, Great Lakes. 

 

POSITION DU PROBLEME 

La sous-région des Grands Lacs africains, à la jonction des sphères 

d'influence des anciennes puissances coloniales, a une histoire de colonisation et de 

régime autoritaire avec des guerres internes fréquentes et violentes. Elle possède des 

ressources naturelles qui alimentent l'appétit des acteurs économiques et politiques 

locaux, régionaux et internationaux. De cette manière, la région des Grands Lacs 

africains est en perpétuelle instabilité. Chaque État est contraint de séparer ses 

capacités militaires pour éliminer tout potentiel d'attaque et de perte de la part des 

autres États. Mais d'autres États voient cette augmentation des capacités militaires 

comme une préparation à une offensive contre eux. Cette menace d'insécurité les 

oblige à décider soit de ne pas réagir (en gardant leurs capacités militaires intactes), 

soit de répondre avec une meilleure puissance militaire. Ils sont ainsi confrontés à un 

dilemme, et c'est le second choix qui est fait. Ce n'est pas nouveau dans la sous-région 

des Grands Lacs africains.  

Les résultats de ces conflits pour les populations locales (massacres, 

pillages, viols et déplacements de population) ont conduit la communauté 

internationale et régionale à prendre les devants et à prévenir les conflits locaux, 

nationaux et régionaux. Ainsi, le Conseil de sécurité, par les résolutions 1291 et 1304 

de l'année 2000, a appelé à une conférence internationale sur la région des Grands 
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Lacs (CIRGL) pour créer un climat de sécurité, de démocratie, de paix et de 

développement dans cette région affaiblie par toutes sortes de conflits. De cette 

manière, la CIRGL agit comme un redémarrage et une expansion de la Communauté 

Économique des Pays des Grands Lacs (CEPGL) qui non seulement résoudra les 

problèmes économiques et sociaux de ces pays mais permettra également de rétablir la 

paix et la sécurité. Ainsi, les pays des Grands Lacs africains devraient également 

normaliser davantage leurs relations et créer les conditions propices à la stabilité sous 

régionale. 

Dans cette optique, notre étude soulève  la question principale ci-après : 

✓ Quels sont les enjeux géopolitiques et stratégiques qui nourrissent la persistance 

des conflits armés dans la Sous-Région des Grands Lacs ? 

Cette question appelle deux questions subsidiaires suivantes : 

✓ Quelles sont les actions entreprises pour arriver à la cessation définitive des 

hostilités dans les sous-régions des Grands Lacs Africains ?  

✓ Quel bilan à dresser de ces enjeux dans ladite Sous-Région ? 

La question principale est que la sous-région des Grands Lacs africains, 

comprenant le Rwanda, la RDC, le Burundi et l'Ouganda, est en profonde et longue 

instabilité avec des conflits armés enracinés dans un ensemble complexe de 

dimensions géopolitiques, économiques, ethniques et stratégiques. Le conflit armé 

dans la sous-région des Grands Lacs africains n'est pas seulement lié aux tensions 

locales mais implique également des facteurs géopolitiques et stratégiques dans le 

contrôle des ressources et les rivalités régionales, la fragilité et la manipulation 

ethnique entre les parties et pas seulement les forces politiques locales.  

Plusieurs initiatives ont été entreprises pour parvenir à la cessation 

définitive des hostilités dans la sous-région des Grands Lacs Africains notamment en 

RDC, ces actions ont impliquée les processus diplomatiques, les accords de paix, les 

interventions militaires régionales et des effort des désarmement pour instaurer 

l’harmonie, la stabilité et la paix dans la sous-région des Grands Lacs Africains par ces 

pays membres mais sans aucun résultat positif et cela suite à l’hypocrisie des pays 
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membres et leurs rôle d’être à la Mercie de la Communauté Internationale oubliant les 

intérêts nationaux au profit des parrains occidentaux. 

Quant à l'évaluation, il est préférable de l'examiner sous l'angle de 

l'efficacité. L'évaluation actuelle est le cas de l'application partielle des textes adoptés 

et de la violence intentionnelle des textes ainsi que du non-respect des termes signés. 

Pour illustrer de telles violations flagrantes, référons-nous à la norme de référence 

produite par la Communauté Économique des Pays des Grands Lacs (CEPGL) sur la 

sécurité mutuelle et les protocoles du Pacte de Nairobi sur la non-agression et la 

défense mutuelle dans la sous-région africaine des Grands Lacs et la lutte contre 

l'exploitation illégale des ressources naturelles signée par les États parties à la CIRGL, 

ce qui confirme que la coopération est difficile dans les relations internationales sans 

une autorité souveraine pour s'assurer que les accords sont mis en œuvre. 

I. CADRE THEORIQUE ET METHODOLOGIQUE  

1.1. Cadre théorique 

Toute étude ou analyse s’inscrit dans un cadre théorique d’un domaine 

scientifique donné. Les enjeux géopolitiques et stratégiques dans la sous-région 

des Grands Lacs africains que nous analysons s’inscrit dans le courant de 

pensées réalistes qui met en évidence la défense de l’intérêt national.  

Dans le même ordre d’idées, face à la question des conflits armés dans 

la sous-région des grands Lacs s’analyse par rapport aux intérêts nationaux des 

Etats membres et internationaux notamment les USA, les Bris et l’UE donc  

L’intérêt national, pour le cas de la République Démocratique du 

Congo, face à sa situation sécuritaire précaire et aux velléités de tentative de 

balkanisation, sera la préservation de l’intégrité territoriale comme intérêt vital. 

 

1.2. Méthodologie  

1.2.1. Méthode 

En rapport avec notre thème, nous avons fait recours à la méthode 

historique2 qui nous a permis de rechercher les origines de certaines situations 

présentes et de comprendre l’évolution des conflits cycliques entre les Etats de 

la sous-région des Grands Lacs Africains en vue de tirer des conclusions 

 
2 SHOMBA KIMYAMBA, S. Méthodologie et Epistémologie de la Recherche 

Scientifique, Kinshasa, Ed. PUK, 2006. 
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pertinentes permettant de baliser l’avenir de ladite sous-région. Mais aussi la  

méthode géopolitique qui nous a permis de discerner les enjeux, les acteurs, les 

motivations, ainsi que les alliances et contre-alliances, tout en analysant les 

conséquences qui en découlent. Actuellement, la géopolitique nous aider à 

interpréter les événements politiques sur base des données géographiques.  La 

géopolitique analyse des rivalités de pouvoir et des stratégies d'acteurs sur un 

ensemble de facteurs géographiques, économiques, démographiques, culturels et 

militaires. 

La géopolitique cherche à comprendre : 

➢ Les conflits et tensions (guerres, rivalités régionales) ; 

➢ Les enjeux stratégiques (énergie, ressources, eau, routes) ; 

➢ L'influence des grandes puissances (USA, Chine, Europe, Russie...) ; 

➢ L'organisation du territoire national et son évolution. 

 

1.2.2. Technique 

Dans le cadre de notre recherche nous avons utilisé la technique 

documentaire. 

L'analyse documentaire, comme le dit Gurvitch, affirme que les données 

documentaires fournissent le meilleur et le plus fiable point de départ pour la 

recherche en sciences sociales dans toute société lettrée, comme c'est le cas dans 

toute société lettrée3.  

Ainsi, nous pourrions utiliser de manière critique des livres, des articles des 

revues et des rapports officiels. 

II. LES PRINCIPAUX ENJEUX GEOPOLITIQUES ET 

STRATEGIQUES DES CONFLITS ARMES DANS LA SOUS 

REGION DES GRANDS LACS AFRICAINS 

La sous-région des Grands Lacs africains est une zone géopolitique 

clé en Afrique centrale et orientale. Depuis les années 1990, elle est caractérisée 

par des conflits armés récurrents entre acteurs étatiques et non étatiques. Ces 

conflits trouvent leurs racines dans des raisons historiques, sécuritaires, 

économiques, identitaires et géopolitiques. La République démocratique du 

Congo occupe une position géographique stratégique et possède la plus grande 
 

3 Gurvitch, V, Traité de sociologie, Paris, éd. PUF, 1962, p. 36 
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quantité de ressources naturelles, ce qui en fait le centre de ces tensions 

politiques et économiques. Pour comprendre les raisons politiques et 

stratégiques des acteurs ainsi que les obstacles à une paix durable, il est 

nécessaire de les examiner du point de vue de la perspective politique et 

stratégique4. 

 

2.1. Les enjeux géopolitiques 

Les conflits des Grands Lacs sont une manifestation des dynamiques 

régionales de la compétition pour le pouvoir politique et sécuritaire. Les États 

entourant les Grands Lacs tentent de protéger leurs intérêts nationaux, de 

sécuriser leurs frontières et de maintenir leur place dans l'équilibre régional. La 

rivalité entre les États, le génocide de 1994 au Rwanda et la migration des 

populations à travers les frontières ont conduit à la transformation des crises 

locales en conflits régionaux. Les frontières poreuses permettent aux groupes 

armés, aux réfugiés et aux réseaux criminels de circuler. Les enjeux 

géopolitiques5 concernent également la capacité des États à défendre leur 

souveraineté et à contrôler leurs zones frontalières. 

Les enjeux stratégiques 

Les ressources naturelles sont l'une des questions stratégiques les plus 

importantes. L'est de la RDC possède des gisements significatifs de coltan, de 

cobalt, d'or, de cassitérite et d'autres minéraux stratégiques qui sont essentiels 

pour l'industrie technologique mondiale. Le contrôle de ces ressources a été une 

source de financement pour de nombreux groupes armés et économies 

transnationales. Le contrôle des territoires frontaliers est également un problème 

majeur. Cette dynamique contribue à la militarisation de la région et à la 

poursuite des conflits armés. 

 2.3. Enjeux sécuritaires 

Le problème de sécurité de la République Démocratique du Congo est 

le principal problème au cœur des guerres armées dans l'est du Congo. L'objectif 

est d'atteindre une paix durable et de ramener les groupes armés nationaux et 

étrangers dans leurs pays et de retirer toutes les troupes étrangères du Congo. 

 
4 Résolution 2098 du Conseil de sécurité de l’ONU du 28 mars 2013, paragraphe9, p.6 
 
5 Augustin Mwenzal Cirhuza et al. , «  Conflits armés dans la sous-région des grands Lacs africains » : une 
analyse géopolitique des enjeux et des conséquences à l’est de la République démocratique du Congo , Revue 
Internationale du Chercheur, vol. 3, n° 2022, pp. 57-60 
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Cela signifie également que le contrôle des frontières est renforcé, l'autorité de 

l'État dans les zones qui ne sont pas sous leur contrôle est rétablie, et les armes 

légères et de petit calibre sont récupérées et les Forces Armées de la République 

Démocratique du Congo (FARDC) formées sur le plan national (perspective 

ougandaise).  

Dans ce contexte, un manque de stabilité dans l'Est de la République 

Démocratique du Congo signifie que la menace sécuritaire est encore très faible 

et qu'elle a été contenue loin du territoire ougandais, donc c'est un peu un endroit 

éloigné. La situation favorise le maintien des groupes armés aux frontières du 

Congo et à long terme permet un environnement chronique d'insécurité. La 

sécurité est une question double pour le Burundi et le Rwanda en raison du fait 

que de nombreux mouvements rebelles dans les zones transfrontalières sont 

gérés par le gouvernement. La terre de l'est du Congo est souvent un foyer ou un 

arrière-pays pour les groupes armés burundais là-bas.  

Et les opérations militaires burundaises sont souvent menées au-delà 

des territoires de Bujumbura et ainsi la population congolaise est exposée aux 

conséquences de la compétition politique et militaire interne. Cette logique 

permet à Kigali de favoriser l'établissement d'une zone tampon le long de sa 

frontière occidentale, ce qui fait de l'Est de la République Démocratique du 

Congo une partie intégrante de sa stratégie de défense et de sécurité territoriale. 

2.4. Enjeux économiques 

La dimension économique est la force la plus puissante pour les 

conflits armés qui ont un impact durable à l'est de la République Démocratique 

du Congo. La région des Grands Lacs africains a une grande concentration de 

ressources naturelles stratégiques qui sont exploitées dans un environnement 

hautement compétitif, ce qui provoque des rivalités entre les acteurs nationaux, 

régionaux et internationaux. Dans ce contexte, les enjeux économiques 

dépassent largement les seuls intérêts nationaux pour s'inscrire dans le contexte 

géopolitique régional où les ressources peuvent être utilisées comme un outil de 

pouvoir et d'influence. Pour la République Démocratique du Congo, il n'y a pas 

de question plus importante à traiter - c'est la souveraineté économique sur 

toutes ses ressources naturelles.  
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Avec de vastes gisements de minéraux stratégiques, d'hydrocarbures, de 

ressources forestières, hydriques et agricoles, la RDC peut développer et 

renforcer sa position dans la région et au-delà. Mais l'utilisation mal contrôlée de 

ces ressources et la faiblesse de l'État ainsi que le haut niveau d'insécurité dans 

certaines provinces de l'est du pays favorisent la capture de ces ressources par 

des réseaux informels, des groupes armés et des acteurs étrangers 

2.5. Enjeux fonciers 

La terre est l'élément le plus important des conflits armés qui secouent 

l'Est de la République Démocratique du Congo. Pour cette région à forte densité 

de population, à grande diversité ethnique et aux ressources naturelles 

abondantes (et donc à forte population), la terre est stratégique et plus 

qu'économique. C'est un moyen de production et un symbole d'identité 

communautaire, de force politique et une partie essentielle de la souveraineté 

territoriale. Ainsi, les conflits fonciers et les questions territoriales sont l'objet de 

conflits entre les communautés locales, les groupes armés et parfois les États 

voisins. Pour la République Démocratique du Congo, la question foncière est 

primordiale pour préserver son intégrité territoriale et apprendre à gérer son 

espace national. Nous voyons que la bonne gestion des terres est une condition 

préalable nécessaire à la stabilité politique, à la cohésion sociale et au 

développement économique du pays.  

2.6. Enjeux politiques 

Pour la RDC, le grand défi est de renforcer la cohésion nationale et les 

revendications identitaires (dont beaucoup sont alimentées par cela). Cela 

signifie également surmonter les inégalités socio-économiques mais aussi avoir 

un sens de la souveraineté nationale, comme ne pas permettre à des acteurs 

extérieurs d'interférer dans les affaires internes du pays.  

Le principal défi du Rwanda est de construire un État solide, de 

renforcer son poids diplomatique et stratégique et de s'imposer comme une 

puissance régionale capable de façonner les dynamiques de la région et d'assurer 

sa sécurité. Pour l'Ouganda, il s'agit d'assurer la sécurité de son territoire, de 

renforcer son pouvoir diplomatique et stratégique et de consolider sa position en 

tant que puissance régionale capable d'influencer la politique et la sécurité dans 

la région. Le plus grand défi du Burundi est la consolidation de ses frontières, la 
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souveraineté face aux dynamiques régionales et une forte position diplomatique 

dans les organisations sous régionales pour pouvoir jouer un rôle actif dans la 

gouvernance sécuritaire et politique de la région des Grands Lacs. 

 

CONCLUSION 

L'étude sur les conflits armés dans l'Est de la RDC étudiée ici et le 

réalisme politique des puissances voisines de la RDC verront donc un avenir 

congolais caractérisé par l'instabilité. Tout gouvernement voisin motivé par 

l'intérêt national de son pays exploitera les faiblesses de la RDC.  

C'est pourquoi l'étude suggère que nous utilisions un certain nombre 

d'axes stratégiques pour renforcer l'organisation de la RDC et réduire la sphère 

géopolitique interne.  

Les crises continues en République Démocratique du Congo, au 

Rwanda, au Burundi, en Ouganda, etc., montrent que les trajectoires nationales 

sont intimement liées aux frontières et que les crises internes peuvent donc se 

transformer en crises transfrontalières. Les enjeux géopolitiques-stratégiques 

sont au cœur de cette organisation. Il y a une compétition pour les ressources 

naturelles stratégiques, une compétition pour l'influence régionale, différentes 

alliances militaires et l'implication d'acteurs externes dans une situation 

d'insécurité perpétuelle.  

De plus, cette thèse a également souligné l'importance de la dimension 

régionale dans la résolution des conflits. Nous voyons que les organisations 

régionales ne sont pas toujours unies dans la médiation ou la stabilisation mais 

ont des intérêts différents (et donc une structure) et peu de capacités 

opérationnelles. Les conclusions de l'étude suggèrent une coopération régionale 

plus concertée, basée sur un engagement politique authentique et une vision 

commune de la sécurité. Par conséquent, nous pouvons adopter une approche 

holistique de la région des Grands Lacs, et nous pouvons parler de réformes du 

système politique, de développement socio-économique, de gestion transparente 

des ressources naturelles, de justice transitionnelle et d'une meilleure 

gouvernance de la sécurité.  
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